
Rouvray près de Rouen dès 
1947, à 32 ans, il en devient le 
directeur. Il montre dans cette 
fonction, son sens de l'équité, son 
respect de l 'homme et ses gran-
des qualités de cœur sur toute 
l 'échel le h iérarchique. Il est 
apprécié de tous, en alliant à ces 
qualités, une détermination cer-
taine, il sait concilier rentabilité 
de l 'établissement et accès, pour 
l 'ensemble du personnel, aux 
principales satisfactions auxquel-
les ce lu i - c i aspirai t . Pendant 
cette période, les effectifs  sont 
passés d'une centaine de person-
nes à environ deux mille. 

Sa réussite à Saint -Ét ienne-du-
Rouvray le porte en 1969, à la 
fonction de directeur industriel de 
la S.A.G.E.M. Il assume à ce 
poste le contrôle de l 'ensemble 
des établissements de la Société 
et la responsabilité des achats et 
de la gestion du personnel. Il est 
également nommé membre du 
conseil d'administration. Il rem-
plit cette lourde charge en créant 
le cl imat de confiance et de coo-
pération, sans lesquels aucune 
action d'envergure n'est possible. 

Cette ascension ne lui enlève 
point sa grande modestie. 

Ses nouvelles fonctions l 'appe-
lant à Paris, et malgré sa charge 
de travail écrasante, il milite au 
sein de notre association. Il fait 
partie du comité de 1973 à 1976 
où pendant deux ans, il préside 
les commissions de l 'Emploi et 
des Sports et Loisirs, à t itre de 
V ice-p rés iden t . Durant cet te 
période il dynamise, encore plus, 
le service de l 'emploi par la mise 
sur place d'une possibilité de ser-
vices accrus. Il s'intéresse beau-
coup aux jeunes gadzarts. La 
commission des Sports et Loisirs 
lui donne le moyen d'établir un 
trait d'union entre les anciens et 
les jeunes. « L'esprit sportif amé-
liore le coefficient d'activité de 
l ' ingénieur» se plaît- i l  à dire. 
Pour ces raisons, il est très atta-
ché aux journées sport gadzarts à 
la réalisation desquelles il appor-
te tout son dévouement. 

François Malterre nous a quittés 
le 2 8 août 1977. Il avait l ' inten-
t ion de cesser son activité profes-
sionnelle dans les prochaines 
semaines pour prendre un repos 
et une détente bien mérités, en 
continuant toutefois à mettre sa 
volonté d'action au service de 
notre communauté, en particulier 
des jeunes, et en faisant un cer-
tain retour à la terre. 

Cette mort brutale, l'enlève pré-
m a t u r é m e n t à l 'a f fect ion des 
siens, et à l 'amitié de tous ceux 
qui le connaissaient. Elle afflige 
tous les camarades qui l 'ont 
approché. 

Mais l 'action entreprise, dans le 
cadre de notre association, pour 
promouvoir les jeunes, et leur 
insuffler le goût de l'effort et de la 
solidarité par le biais du sport ne 
restera pas lettre morte. Elle per-
pétuera le souvenir d'un camara-
de affable, d'un travailleur achar-
né et d'un homme de grand cœur. 

Louis JOLION (Cl 34) 

F r a n ç o i s M a l t e r r e ( C l . 
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François Malterre était originaire 
de cette rude terre de Creuse qui 
forge les volontés. Ayant perdu 
son père pendant la guerre 
1 9 1 4 - 1 9 1 8 , il a poursuivi ses 
études grâce au travail et au 
dévouement de sa proche famille, 
à laquelle il vouait une reconnais-
sance et un culte allant bien au-
delà de l 'affection familiale. 

Au cours de sa préparation aux 
Arts et Métiers, faite à l'École 
Pratique annexée au Lycée de 
Montluçon, ainsi que pendant ses 
trois années d'études à l'École de 
Cluny, il se fait remarquer par son 
ardeur au travail ne voulant rien 
laisser dans l 'ombre, tout com-
prendre. L'une de ses devises 
était « Le travail acharné vient à 
bout de tous les problèmes ». Il 
ne l'a jamais trahie au cours de 
toute son existence, s'efforçant 
de l ' inculquer à ses collabora-
teurs, et aux jeunes gadzarts aux-
quels il accordait une grande 
confiance. 

Après l 'obtention de son diplôme 
en 1937, c'est le service militaire 
dans l 'Armée de l'Air, comme 
sous-l ieutenant de réserve. Son 
goût du risque l'attire vers cette 
arme. A sa démobil isation, fin 
1940, il entre à la Société d'ap-
plications générales d'électricité 
et de mécanique (S.A.G.E.M.) 
comme dessinateur. Son dyna-
misme et son goût de l 'action lui 

permettent d'accéder rapidement 
à un poste de responsabilité. Puis 
après la libération, il est nommé 
s o u s - d i r e c t e u r de l ' u s i n e 
S.A.G.E.M. à Saint -Ét ienne-du-


